
 

Info’luttes de l’UD 78, spécial 8 mars : journée de 
lutte internationale pour les droits des femmes ! 

 
Depuis la première moitié du XXème siècle, lancé par la militante ouvrière et féministe 
Clara Zetkin puis popularisé par la lutte des femmes lors de la révolution russe pour « le 
pain et la paix », le 8 mars s’est imposé comme une journée internationale de lutte pour 
le droit des femmes.  
Bien qu’il soit majoritairement animé par le mouvement féministe, cela reste une date clef 
de la lutte du mouvement ouvrier, car le combat pour l’égalité des sexes est aussi un 
combat de classe qui se passe dans nos entreprises. 
 
Dans la France d’aujourd’hui, les femmes subissent encore une forte discrimination quant 
aux salaires (23% inférieurs à celui des hommes en moyenne), mais aussi quant au 
déroulé de carrière (le fameux plafond de verre) et au montant des pensions de retraites. 
Les femmes sont plus exposées aux contrats précaires, aux bas salaires, aux temps 
partiels subis et aux maladies professionnelles. 
Trop souvent, les agressions sexistes et sexuelles en entreprise sont couvertes et la parole 
des victimes est invisibilisée. 

Voilà pourquoi la CGT a toute sa place dans la 
journée de lutte du 8 mars et pourquoi elle multiplie 
les initiatives afin que les revendications spécifiques 
féministes soient intégrées dans les cahiers 
revendicatifs et les luttes des Syndicats et sections 
qui la composent. 
 
Pour préparer la journée du 8 mars 2026, l’Union 
Départementale CGT des Yvelines avait organisé une 

journée d'étude syndicale féministe, lors de 
laquelle plus de 50 camarades sont venus 
rencontrer des déléguées syndicalistes du 
Portugal, du Sénégal et du Vénézuéla, pour 
échanger leurs analyses et leurs 
expériences sur la défense des droits des 
travailleuses dans leurs pays respectifs, 
mais aussi pour mettre en débat les 
perspectives de développement des 
solidarités internationales entre nos 
organisations. 



Le dimanche 8 mars a été revendicatif dans 
les Yvelines, avec de nombreux préavis de 
grève déposés et plusieurs action locales 
avant la manif, comme les initiatives de nos 
camarades des Syndicats hospitaliers de 
Rambouillet et Poissy, qui sont allés à la 

rencontre des 
agents pour 
informer et 
porter leurs 
revendications 
spécifiques, ou la tenue d’un meeting féministe par les 
cheminots CGT de Versailles, avant d’aller manifester sur 
Paris. 
 
Ce 8 mars, à 14h au 
départ de la place de la 
Bataille de Stalingrad à 
Paris, des dizaines de 
milliers de personnes ont 
pris la rue pour la défense 
des droits des femmes. 

 

Sous le mot d’ordre « Le 8 mars, on ne célèbre pas, on 
revendique » le cortège féministe et internationaliste de 
l’Union Départementale CGT des Yvelines (commun 
avec l’UD du Val de Marne) a eu un grand succès, grâce 
à la présence de nos camarades invitées déléguées du 
Sénégal, du Vénézuéla et du Portugal, mais aussi grâce 
à une animation dynamique qui a rassemblé beaucoup 
de jeunes venus renforcer le cortège dans une ambiance 
festive et revendicative ! 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Dans nos boîtes, comme dans la rue, on ne lâche pas la 
pression pour arracher l'égalité par la défense et le 
renforcement des droits des femmes !  


